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Résumé 

Les auteurs décrivent le male et la, femelle d’u.ne nouvelle espèce de phl&otome : Lut.zompia eliensis appar- 
tena~nt au groupe cruciata. Cette espèce, rare, est inféodée à la. canopée et peu anthropophile. Sa, forte pigmenta- 
tion. générale s’étendant au.3 pleures la. difl&encie de toutes les autres espéces rencontr6es en Guya,ne fra,nça,ise. 
La femelle présente deuz dt$ressi.ons sensorielles associées au tergite neuf. Le ttlde se distingue pa.r une touffe 
de soies foliacées, dkdoublée. 

Mots-clés : Psychodidae - Espèce. nouvelle - Guyane française. 

LUTZOMYIA ELIENSIS N. SP. NEW SANDFLY PROM FRENCH GUYANA. The mabe and th~e femcde of Lutzo- 
myia eliensis n.. SP., belonging to the cruciata group, are described. This species, rare, occurs mdinly in the 
forest canopzy. Borh sexes are stron.gby infuscated, includin~g pleurae. The ninth tergite of the female shows 
a. curious sensorial crypt on the 1atera.l a.nterior ma,rgin of the segment. The male is sepcwable by its coxi,te tuft 
bearing on a raspberry-1ih.e base, benut+like setae, two of the esterior ones being slightly separated from. the rest. 

Key words : Psychodidae - New species - French Guyana. 

Durant les investigations sur l’épidémiologie 
de la leishmaniose tégumentaire en Guyane fran- 
Gaise (Le Pont et Pajot, 1980) nous avons kt.é amenés 
à effectuer des piégeages lumineux dans la voûte 
forest.ière. La station de capture, située sur la piste 
de Saint Élie (53002’W, 5012’N) à une trent,aine 
de Irilométres de l’océan, se trouve en forêt ombro- 
phile primaire et les récoltes périodiques de phlé- 
bot.omes se sont effectuées suivant différents modes 
de capture, de préférence en forêt de « terre ferme 1). 

Ainsi dans les récoltes au piège lumineux nous avons 
souvent pu associer, en très-faible noinbre, le mâle 
et la femelle d’une espèce nouvelle, t.rès fortement 
pigmentée ; cette nouvelle espéce présente de nom- 
breuses affinités avec les espèces du groupe cruciata 
tout en offrant aes caractéristiques spécifiques ori- 
ginales. 

La description de cet.te espèce fait l’objet de 
ce travail. Les spécimens sont montés dans l’Eupa- 
rai et les mensurations sont données en millimètres. 

(1) Mission O.R.S.T.O.M., GP 8714, La Paz, Bolivie. 
(2) I.B.B.A., casilla 821, La Paz, Bolivie. 
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Lutzomyia eliensis n. sp. 

IIESCRIPTION DE L'TTCILOTIPE FEMELLE (fig. 1) 

Espèce de petite taille : 2,14 mm. Têt,e, méso- 
notum, tergit.es albdoniinaux, pleures, fort.ement 
pigrnent-és ; la pigmentation des pleures diminue 
c-1’intrnsit.b du rribsonotuni aux hanches. 

Tcte 

Hauteur, incluant le clypéus : 0,40 ; largeur 
niûximunl : 0,34. Cl-ypéus, longueur : 0,13. Labre-&i- 
pharynx (du bord distal du clypéus) : 0,26. Espace 
interoculaire : 0,12 égal approximativement à 6 
fois le c1iarni:t.w d’une facette. (Antenne incluant~ 

les 2 segments non flagellaires) : 1,55 ou 2,92 fois la 
longueur du thorax. Troisième segment antennaire 
AIII: 0,26 soit 1,23 fois les longueurs combinées des 
segmenb AIV et AV (respectivement c>,li et 0,lO) 
et. de taille égale à celle de l’épiphargnx. Ascoïdes à 
courte épine postérieure, plus longs que chez le 
mâle, atteignant pour le segment antennaire IV, 
son extrémiti: distale. Longueur totale du palpe : 
0,77, inférieure à la moitié de la longueur anten- 
naire. Longueur des segments palpaires : l-O,04 ; 
2-0,12 ; 3-0,16 ; 4-O>ll ; 5-0,33. Formule palpaire : 
l-4-2-3-5. Cibarium présentant 4 dents horizon- 
t.ales longues, aiguës, subbgales, et 25 a 30 petit.es 
dents verticales disposées irréguliiirement sur une 
rangée transverse. (.ln remarque une distribution 

FIG. 1. - Lrrtzomyiu eliemis n. sp. femelle. C : t4t.e ; D : cibarium et pharynx ; 1 : spermat.hèque ; J : aile ; L : cibarium 

4x (‘ah. O.R.S.T.O.M., sér. Ent. méd. et Pnrnsitol., vol. -XXI, 110 1, 2983 : 47-52 



Lutzomyia eliensis nouveuu phlébotome de Gu.r/nne 

plus serrée des dents verticales sur les bords du 
cibarium. Arc chitineux complet, diffus au milieu ; 
plage pigmentée hien marquée, triangulaire, ridée, 
s’amincissant en s’étendant bien en avant de l’arc 
chitineux. Pharynx, longueur : 0,19, largeur maxi- 
mum : 0.06. Pharynx postérieur strié longitudinale- 
ment, la partie terminale présentant des rides 
transverses denticulées. 

Tohrczn: 

Longueur : 0,53. Mésanépisternum avec 16-99 
soies haut,es et 6 soies basses. Ailes : longueur : 
$7, largeur maximum : 0,52. L/l : 3,26. Indices 
ailaires : R 2 (alpha) : 0,47, R 2 + 3 (beta) : 0,20, 
R 2 + 3 + 4 (gamma) : 0,24, R 9 (delta) : 0,17 ; 
alpha/beta : 2,35 ; alpha/delta : 2,76. Pattes : lon- 
gueur du fémur, du tibia et du basitarse comme suit : 
patte antérieure : 0,69-0,70-0,39 ; patte médiane : 
0,66-0,88-0,46 ; patte postérieure : 0,73-1,03-0,52. 

A bdonzen 

Longueur : 1,21. Sp ermathèqne typique de la 
série cruciata ; corps de 0,035 de long présentant une 
quinzaine d’annulations ; le segment terminal est. 
subsphérique ; la partie proximale du corps de 
la spermathèque s’amincit insensiblement pour 
se joindre au conduit individuel d’un calibre 
de 0,004 ; conduit individuel d’une longueur de 
0,20, égale à 5,7 fois la longueur de la sperma- 
thèque ; conduit commun très court, longueur : 
0,018. 

Caractéristique de cette espèce est la présence, 
latéralement, sur le bord antérieur du neuvième 
tergite, de deux dépressions sensorielles parsemées 
de cils fins (G. Vatt.ier-Bernard, Comm. pers.). 

DESCRIPTION DU MALE (fig. 2) 

Espèce de petite taille : 2 mm. La pigmenta- 
tion est la même que chez la femelle. 

Tt%e 

Hauteur incluant le clypéus : 0,37 ; largeur 
maximum : 0,36 ; clypéus, longueur : 0,11. Labre- 
épipharynx (du bord distal du clypéus) : 0,19. 
Espace interoculaire : 0,90 égal approximativement 
à 5 fois le diamèt,re d’une facette. Antenne (incluant 
les deux segment.s non flagellaires) : 1,57 soit 3,2 
fois la longueur du t.horax. Troisième segment 
antennaire AI11 : 0,89 soit 1,31 fois les longueurs 
de AIV et AV (0,ll chaque segment). Rapport 
AIM/E = 1,52. Ép ines géniculées de miime struc- 
ture que chez la femelle mais plus courtes n’attei- 

gnant pas, pour le segment. IV, le tiers dist.al. Pour 
ce même segment, ascoïdes représentant 0,43 fois 
la longueur du segment (0,70 chez la femelle). Lon- 
gueur totale du palpe : 0,70 inférieure à la moitié 
de la longueur antennaire. Longueur des segments 
palpaires : l-O,03 ; 2-0,12 ; 3-0,14 ; 4-1),12 ; 5-0,29. 
Formule palpaire : l-(2-4)-3-5. Cibarium armé de 
nombreux denticules punctiformes régulièrement 
distribués, vestiges de dents verticales. Arc chiti- 
neux complet, d ff i us au milieu. Plage pigmentée 
longue et étroite. Pharynx, longueur : 0,15, largeur 
maximum : 0,04. Postérieurement au point le plus 
large rides transverses denticulées. 

Thorax 

Longueur : 0,48. Ménas+isternum avec 15-16 
soies hautes et 5 soies basses. Ailes : longueur : 1,55, 
largeur maximunl : 0,46. T,/l = 3,36. Indices alai- 
res : R 2 (alpha) : 0,39, R 2 + 3 (beta) : 0,20, R 2 + 
3 + 4 (gamma) : 0,23, R 1 (delta) : 0,07 ; alpha/ 
beta : 1,95 et alpha/delt.a : 5,57. Pattes : longueur 
du fémur, du t.ibia rt du basitarse de la patte pos- 
térieure : 0,65-0,94-0,50. 

Abdomen 

Longueur : i,12 ( inc 1 liant le coxite). Style : lon- 
gueur : 0,15 présentant 4 épines fortes ; absence de 
soie subapicale. Une épine terminale, une épine 
subterminale à O,f2 de distance de la base du style 
et deux épines basales respectivement à 0,08 et 
0,06. Coxite : longueur : 0,25, d’aspect massif 
présentant sur le 1/3 basa1 de sa face interne une 
touffe de soies foliacées. Cette touffe s’insère sur 
une proéminence du coxite et est en fait composée 
d’une touffe principale dont les tubercules basaux 
des soies, fortement sclérifiés, offrent un aspect de 
mare, et d’une touffe adjacente de deux soies, 
située, elle, du cOté ext.erne. Une base sclérifiée est. 
commune aux deux touffes. La touffe principale se 
compose de 6 à 12 soies de taille variable, les plus 
longues se situant du cBté interne ; les deux soies 
de la seconde touffe sont moins foliacées et plus 
raides. Le coxit.e prkwute de longues soies fines 
éparses sur son bord interne. Paramère : longueur : 
O,LT, largeur : 0,06 à sa base. De morphologie sim- 
ple, massif à sa base, il se rétrécit brusquement dans 
sa portion médiane pour s’amincir et s’incurver 
légèrement à l’apes du coté interne ; à ce niveau 
on observe des soies courtes groupées. L’extrémité 
du paramère est arrondie. Sur le bord supérieur du 
1/4 distal, quelques soies courtes ; 8-10 soies ven- 
trales plus longues dirigées vers le bas sur la moitié 
distale. Édéage allongé peu sclérifié (longueur : 
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FIG. 2. - Lutzovryia eliensis n. sp. mâle. A : tête,; B : segment antennaire A IV ; E : genitalia ; F : pompe génitale et fila- 
ments ; G : extrhit.6 d’un filament génital; H : paramère ; Ii- : aile 
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0,11, largeur : 0,03) k extrQmit& arrondie. Pompe 
génit.ale : longueur : 0,085 ; filaments génitaux 
fins, longueur : 0,45 soit 5,29 fois plus longs que 
la pompe. Extrémité des filaments en biseau. 
Lobe latéral simple, légèrement. plus long que le 
caxite (longueur : 0,27). Lamelle sous-médiane nor- 
male. 

Matériel examiné 

L’holotype femelle (lame PB 143) et. un para- 
type femelle (lame PB 885) ont été récoltés au 
piège lumineux k UV en canopée sur la piste de 
Saint Rlie, respectivement en juillet 1978 et jan- 
yier 1979. L’allotype mâle (lame PB 143) et un 
paratype mâle (lamr PB 885 A) font part.ie des 
mêmes récoltes et les lames portent. donc les rnknes 
numrkos d’ident.ifieation que pour les exemplaires 
femelles. Un troisième paratype mâle conservé 
dans l’alcool port.e le numéro d’identification PB 
885 B. L’holotype, l’allotype et. les paratypes sont 
déposés au Service de Faunistique des Services 
Scientifiques centraux de l’C~.R.S.T.O.M., 70-74, 
route d’Aulnay, 93940 Bondy, France. 

Discussion 

LU. eliemis n. SP., par la touffe de soies du 
coxite, par son style armé de 4 épines bien déve- 
loppées sans soie subterminale, par l’aspect de son 
paramère, se range dans le groupe crzcciata, (Fair- 
chilcl, 1955 ; Barret,to, 1961 ; Theodor, 1965), com- 
prenant les espèces suivantes : Lu. cruciata (Coquil- 
let., 1907 ; y. Phlebotomus dia.boZicus Hall, 1936), 
Lu. gornez?, (Nitzulescu, 193%), Lu. eoan.gelistai 
(Martins et Fraiha, 1971), Lu,. sherlocki (Martins, 
da Silva et Falcao, 1974), Lzr. marinkellei (Young, 
4979). 

Lu.. eliemis mâle se dist.ingue de Lu.. gornezi, 
Lu. eunngelistai et Lu. sherlocld par la pigmenta- 
t.ion des pleures, les ascoïdes, la structure de la 
touffe et des soies du coxite (une touffe de 15 soies 
raides chez Lzc. gomezi, une t.ouffe de 6 à 8 soies 
fines chez Lu. emngebistni, une touffe de 40 soies 
rigides et courtes chez Lu. sherlocki. 

Les deux espèces restantes du groupe pré- 
senbrnt une pigmentation s’étendant aux pleures. 
Lu. eliensis peut être néanmoins distingué de Lu. 
crrsciata par une pigmentation plus intense des 
pleures, la structure du paramère, de la touffe et 
des soies du coxite. Lu. eliensis se dist.ingue de Lu. 

ma.rinkeZlei par des pleures bien pigmentées, un 
st.yle d’une longueur supérieure à la moitié du lobe 
latéral, une toutle de soies foliacées caracthristi- 
que et un rapport FG/PG plus important (Lu. 
mari7&eblei : 3,4-Lu. eliensis : 5,3). 

La femelle de Lu. ebiensis se différencie aisé- 
ment. des autres espkes à pleures claires, Lrc. 
gomezi? Lu. evcrngelisttri et Lu. sherlocki. En ce qui 
concerne les espkes pigrnentkes, chez Lu. cruciutn 
l’aire papillaire du tergite neuf se situe bien aussi 
sur le bord antéro-lat&al du segment mais il s’agit 
d’une zone saillante fortement sclkifiée (Fair- 
child et Hertig, 1.948) t,andis que chez Lu. eliensis 
nous avons afYaire à des dépressions très probable- 
ment sensorielles sans modification de la sclérifi- 
cation du tergite. Lu. mnrinkellei ne présente 
aucune structure spéciale liée au neuvième tergite. 
Autre espèce arboricole pigmentée pouvant ètre 
confondue, Lzr. lich~yi présent.e un neuvième segment 
normal et le calibre des annulations du corps de la 
spermathèque va en décroissant du segment ter- 
minal au canal individuel. Enfin Lu. bifolintct ne 
présente aucune dif’férenciation spéciale sur le neu- 
vième segment et. d’après la description de Young 
(1979) les calibres du corps de la spermathèque et 
du conduit individuel sont très voisins. 

Nous avons souvent. t.rouvé associés, en très 
peu d’exemplaires, mcile et femelle de Lu. eliemis 
dans des captures au piège lumineux, dans la cano- 
pée, en forêt de « terre ferme », que ce soit dans la 
zone littorale ou dans l’int.érieur du pays. En cap- 
tures sur appât humain dans la canopée, sur la 
piste de Saint Élie, quelqlles spécimens femelles 
ont été capturés en début et fin de saison humide ; 
au sol, avec le méme mode de capture, deux exem- 
plaires ont été récoltés à Saül en juillet,. 

L’identification du repas de sang de deux Lu. 
eliensis gorgés l’un sur Edentés, l’autre sur Brady- 
podidae : Choloepus, (H. A. Christensen, Comm. 
pers.) capturés à la base des troncs à Montsinéry, 
confirme l’inféodation de cet.te espèce à la cano- 
pée. 

Enfin Lu. elienAis étant une espèce rare, ne 
semble pas devoir jouer de rOle important dans la 
transmission d’une leishmaniose ; on rappellera 
tout de même qw Lu. gomezi, espèce également 
liée à la v0ût.e forestikre (Chaniotis et al., $971) a 
été impliquée dans la transmission de la leishma- 
niose tégumentaire à Panama (Christensen et ab., 
1969 ; Christensen et, Herrer, 1973). 

Manwcrit reçu au Service des Éditions de l’O.R.S.T.O.M., 
le 4 rnar.v 1983. 
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